
     

     

 
Rencontre de la Conférence francophone des OING  

avec la Société civile malienne, 9 et 10 décembre 2013,  
Bamako (Mali) 

 

Rapport de mission  
 

Les 9 et 10 décembre 2013 inclus, le comité de suivi de la conférence des OING accréditées auprès de 
l’OIF dont la mission C est présidée par l’AFIDES a effectué une mission à Bamako (Mali). La mission a 
été organisée avec l’appui de l’Organisation internationale de la Francophonie (OIF). Elle avait pour 
objectif d’exprimer la solidarité des OING/OSC de la francophonie à la société civile malienne. Au cours 
des échanges étalés sur deux jours, les forces et faiblesses des ONG et OSC maliennes ont été identifiées 
par les participants. Des formes de solidarité à développer ont été ciblées. En ce qui concerne la mission 
C, il y a la formation des formateurs, le financement de la recherche et l’implication des OING dans les 
grandes concertations pour la prise de décision en lien avec l’éducation.  

 
Mise en contexte et objectifs 

Avec l’appui de l’Organisation internationale de la Francophonie (OIF), le Comité de suivi de la VIIIème 
Conférence francophone des OING/OSC accréditées auprès des instances de la Francophonie, a dépêché 
les 9 et 10 décembre 2013 une mission à Bamako, au Mali, afin de s’enquérir des besoins techniques des 
organisations de la société civile malienne et d’évaluer les pistes de collaboration possibles avec la 
organisations de la Conférence.  

Cette première initiative s’est inscrite dans la foulée de l’adoption par le Conseil permanent de la 
Francophonie, le 6 novembre 2013, d’une résolution prononçant la levée de la mesure de suspension de 
la participation du Mali aux instances de la Francophonie, mesure décidée suite au coup d’Etat de mars 
2012. En phase avec le processus d’accompagnement que la Francophonie a poursuivi avec le Mali 
depuis la crise, les membres du Comité de suivi ont à leur tour souhaité témoigner de leur solidarité et 
apporter leur soutien aux organisations de la société civile malienne.  

Les membres du Comité de suivi représentant la mission B (Promotion de la paix, de la démocratie et des 
droits de l'Homme), la mission C (Appui à l'éducation, la formation, l'enseignement supérieur et la 
recherche) et la mission D (Développement de la coopération au service du développement durable et de 
la solidarité) ont pris part à cette mission, aux côtés du président Roger Ferrari et des déléguées de l’OIF. 
 
 
Méthodologie et faits saillants 
 
Répartie sur deux jours, cette Rencontre a permis d’entendre les préoccupations d’une vingtaine de 
participants provenant d’ONG majoritairement issues du Conseil national de la Société civile du Mali et 
du Forum des organisations de la Société civile au Mali, principales structures faîtières représentatives 
de la société civile du pays.  
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Le programme privilégié par le Comité de suivi pour ces réunions, toutes deux organisées sous un même 
format, permettait d’abord aux participants de s’exprimer librement sur la situation politique et 
économique du pays, les droits de l’Homme, l’éducation et le développement durable. Cette discussion 
était suivie de deux séances de travail en sous-groupes, constitués de représentants d’ONG de secteurs 
variés. Chaque sous-groupe devait identifier les forces et les faiblesses des organisations composant la 
société civile malienne, en plus de proposer les éventuelles solidarités francophones à développer dans 
les différents domaines d’action des ONG représentées. Une restitution des travaux en plénière était 
ensuite prévue à la fin de chaque séance de travail. 
 

 
Faits saillants des discussions : 
 
De façon générale, il ressort des échanges que la Société civile malienne demeure toujours à ce jour 
profondément marquée par le coup d’État de mars 2012, unanimement condamné par les associations 
présentes. À cet effet, les participants ont expliqué qu’au moment de la crise, qui fut suivie du départ du 
pays des principaux partenaires et bailleurs de fonds internationaux, ce sont les OSC qui sont restées sur 
le terrain pour appuyer les populations, par le biais d’activités de sensibilisation, d’apport en aide 
alimentaire, de prise en charge psychologique, d’appui juridique, etc. En particulier, ce sont les femmes 
et les enfants qui ont été identifiées comme étant les principales victimes de cette crise. 
 
La situation dans les régions du Nord du pays a été évoquée comme étant particulièrement 
préoccupante, notamment en raison de la présence toujours effective de groupes armés. Des cas de 
viols et d’exactions commises à l’endroit de femmes, d’enfants et de personnes âgées ont été rapportés 
à plusieurs occasions par les participants. Les organisations présentes ont largement dénoncé ces crimes 
et violations dont plusieurs demeurent à ce jour impunis par la justice malienne.  
 
L’éducation figure en outre parmi les secteurs les plus touchés par cette crise, alors que la presque 
totalité des enseignants, des parents et des élèves du Nord ont quitté leur région pour se réfugier dans 
la Capitale et les régions du Sud, ou encore, ont émigré vers les pays limitrophes.  
 
Selon les organisations présentes, environ 80 000 élèves n’ont à ce jour pas pu regagner l’école, et ce 
depuis 2012, notamment en raison de la destruction par les rebelles de la majorité des écoles, 
académies et lycées dans les régions de Mopti, Gao et Kidal.  
 
Forces et faiblesses des OSC maliennes identifiées par les participants à la Rencontre : 
 
- Les organisations de la société civile sont bien structurées en général (reconnaissance juridique par 

l’État, statuts et règlements intérieurs, plates-formes d’échange réparties en réseaux thématiques, 
souplesse des procédures pour le financement local, disponibilité de ressources institutionnelles 
etc.). 
 

- Le nombre important d’acteurs de la société civile et leur implantation sur tout le territoire du Mali 
ressort comme élément positif permettant ainsi une relation de proximité des OSC avec les 
populations et un meilleur accompagnement des structures communautaires à la base. 
 

- La démarche participative privilégiée par les OSC maliennes et la complémentarité de leurs actions 
ont été soulignées par les participants, de même que leur forte capacité de plaidoyer et de 
mobilisation sur tout le territoire national, notamment dans le domaine de la promotion de la 
démocratie. 
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- Cependant, la faible capacité de mobilisation des ressources humaines, techniques et financières 
par les OSC, ajoutée à leur forte dépendance à l’égard du financement et des partenaires extérieurs 
ressort comme étant la principale faiblesse de la société civile malienne.  

 
- Le manque de leadership et les problèmes de gouvernance au sein de certaines OSC, l’absence 

d’objectifs clairs et de suivi de leurs activités, ou encore l’insuffisance de leurs capacités 
institutionnelles (ex. : en matière de réponse aux appels d’offres internationaux, de gestion et de 
gouvernance, de communication…) sont autant de points qui mériteraient d’être renforcés. 

 
- Le manque de visibilité de la société civile, l’absence d’unité d’action des OSC pour la sauvegarde de 

la démocratie, la collaboration insuffisante entre les associations de la société civile et le manque de 
pérennité/constance de leurs actions ont été mentionnés comme étant des points à améliorer. 

 

- Enfin, les organisations de la société civile présentes ont fait état de besoins importants en termes 
d’appuis au renforcement de leurs capacités et au financement de leurs actions, de même qu’en 
matière de communication (plaidoyer/diffusion) auprès des pouvoirs publics et des populations. 

 

Le président de la section AFIDES Mali, président de l’AMADES, M. Sadia Keita, s’est beaucoup investi 
dans les discussions et a défendu la position de leader de l’AFIDES dans le partenariat entre le 
gouvernement malien et les gestionnaires scolaires du Mali. Il s’est fait le porte parole des directeurs et 
proviseurs du Mali et a fait des propositions pertinentes inspirées de son expérience et celle de ses 
collègues. La rencontre de deux jours s’est achevée sur des notes positives et des promesses 
d’accompagnement des ONG/OSC du Mali. Les parties prenantes ont pris l’engagement de poursuivre la 
concertation. Trouvez le rapport ci -joint.  

  

Solidarités francophones à développer : 

 

Propositions des participants à la Rencontre 

Initier des partenariats entre ONG locales et celles de la Conférence francophone des OING/OSC 

Appui aux femmes dans le cadre d’activités génératrices de revenu 

Appui institutionnel surtout à l’endroit des membres du bureau des OSC : renforcement institutionnel 

Renforcement des capacités dans le domaine de la consolidation de la paix 

Formation des femmes en tant qu’actrices du développement 

Formation de formateurs (thématiques à développer) 

Financement de la recherche et implication des OING/OSC dans les concertations pour les prises de décision  

Alphabétisation des femmes 

Renforcement du comité de veille au sein du conseil national de la société civile (suivi – évaluation) 

Outillage à la formation des membres du comité 

Renforcement des capacités en matière de veille sur les violences faites aux femmes 

Renforcement des capacités du groupe anticorruption du Conseil national  

Favoriser l’insertion socio-économique des jeunes 

Accroître la synergie d’action avec les OING/OSC membre de la Conférence 

Traduction de textes juridiques (ex. : Constitution, conventions internationales, etc.) en langues nationales 
pour faciliter la compréhension et l’appropriation des textes par les populations 

Accroître le plaidoyer/lobbying et la vulgarisation de la politique nationale du genre 

Favoriser le plaidoyer lobbying pour l’abolition de la peine de mort, la torture et les comportements criminels 
dégradants 
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Favoriser la mise en place d’un bureau d’assistance juridique et judiciaire afin de permettre aux couches 
vulnérables d’accéder aux services de la Justice 

Mobilisation contre les violences faites aux femmes et aux filles. Appui pour la mise en œuvre des résolutions 
et accords internationaux 

Formation et appui en matière de gestion de crise 

Mise en relation de la société civile malienne avec des bailleurs de fonds internationaux 

Appui dans la prise en charge des victimes de viols : appuis psychologique et Juridique 

Renforcement des capacités en matière de gestion des ressources financières obtenues de source nationale ou 
extérieure 

Formation des Chefs d’établissements scolaires en gestion administrative et pédagogique 

Formation des enseignants des mères d’élèves, des parents d’élèves, des comités de gestion scolaires (CGS) et 
des collectivités à la scolarisation des filles 

Appui des organisations en méthode d’approche de la société civile 

Renforcement des capacités en matière d’AUDIT organisationnel 

Appui à la promotion de l’emploi des jeunes 

Amélioration de l’accès aux couches défavorisées au crédit 

Participation des femmes au processus de développement socio-économique 

Appui à la mise en place de stratégies contre l’exclusion sociale 

Renforcement de l’éducation des enfants en langue française 

Accompagnement de l’OIF et harmonisation de la qualité des écoles communautaires au niveau de la 
commune 

Formation des APE (association des parents d’élèves) comités de gestion scolaire (CGS), association des mères 
d’élèves (AME) 

Formation et sensibilisation des populations dans les domaines du maintien de la paix, de la démocratie et des 
droits de l’Homme 

Echange d’expérience OING francophones/Société civile malienne dans le cadre de la prévention et la gestion 
des conflits 

Sensibilisation de la jeunesse en matière d’égalité entre les hommes et les femmes 

 

 
 
Conclusions 
 
Les résultats préliminaires de cette mission au Mali nous permettent déjà de souligner l’importance et la 
pertinence d’associer la société civile dans le cadre du processus d’accompagnement de la Francophonie 
auprès des pays en sortie de crise, notamment en raison de sa connaissance des préoccupations 
fondamentales des populations et de son expertise avérée dans des domaines d’actions prioritaires de 
l’OIF (ex. : éducation, promotion des droits de l’Homme, développement, promotion de l’égalité des 
femmes et des hommes…). 

La Conférence francophone des OING/OSC, dont les membres disposent également d'une expertise 
importante, diversifiée et complémentaire, pourra éventuellement contribuer à accroître les capacités 
de la société civile malienne, par le biais de formations, en lui permettant de jouer efficacement son rôle 
dans le cadre du processus de relance démocratique du pays. 

À cet effet, les membres du Comité de suivi présenteront prochainement à l’OIF les projets prioritaires à 
mettre en œuvre et proposeront de nouvelles perspectives de collaboration qui permettront une 
meilleure harmonisation des actions de la société civile francophone en faveur des pays en sortie de 
crise. 
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Mentionnons par ailleurs que la Rencontre de la Conférence francophone des OING avec la Société civile 
malienne a fait l’objet d’une excellente couverture médiatique, tant par la presse écrite que par la 
télévision nationale qui a présenté un reportage diffusé au téléjournal du 11 décembre dernier. 
 
 
 
        Paris, le 9 janvier 2014 
 
 
 
 
 
Pièces jointes :  
 

- Programme de la Rencontre des 9 et 10 décembre 2013 
- Liste des participants à la mission 
- Liste des ONG participantes 
- Allocution de Madame Valérie Meunier, Spécialiste de programme chargée des relations avec la 

Société civile à l’OIF 
- Allocution de Monsieur Roger Ferrari, Président du Comité de suivi de la VIIIème Conférence des 

OING/OSC 
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Rencontre de la Conférence francophone  
des OING/OSC avec la Société civile malienne 

Bamako (Mali), les 9 et 10 décembre 2013 
 

PROGRAMME 

 
 

Lundi 9 Décembre 2013 
 

 
9h00 – 9h30 

 
Ouverture des travaux  

 Brève introduction par Mme Valérie MEUNIER, Spécialiste de programme en 
charge des relations avec la Société civile de l’Organisation internationale de 
la Francophonie ; 

 

 Présentation des objectifs de la mission et l’organisation de la journée par 
M. Roger FERRARI, Président du Comité de suivi de la 8

ème
 Conférence 

francophone des OING/OSC. 
 
 

9h30 – 11h30 1 – Tour de table sur la situation politique et économique du Mali, les droits  
de l’Homme, la démocratie, l’éducation et le développement durable 
 

- Objectif : Partage d’informations – État des lieux de la situation au Mali 
 
 

11h30 – 11h45 Pause-café  
 
 

11h45 – 12h45 
 

2 – Identification des forces et faiblesses des organisations de la Société civile 
 
 

12h45 – 13h30 Restitution des travaux et discussion en plénière 
 
 

13h30 – 14h30 
 

Déjeuner  
 
 

14h30 – 15h30 3 – Quelle solidarité francophone à développer ? 
 
 

15h30 – 16h30 Restitution des travaux et discussion en plénière 
 
 

16h30 Fin des travaux  
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Rencontre de la Conférence francophone  
des OING/OSC avec la Société civile malienne 

Bamako (Mali), les 9 et 10 décembre 2013 
 

PROGRAMME 

 
 

Mardi 10 Décembre 2013 
 
 
9h00 – 9h30 

 
Ouverture des travaux  

 Brève introduction par Mme Valérie MEUNIER, Spécialiste de programme en 
charge des relations avec la Société civile de l’Organisation internationale de 
la Francophonie ; 

 

 Présentation des objectifs de la mission et l’organisation de la journée par 
M. Roger FERRARI, Président du Comité de suivi de la 8

ème
 Conférence 

francophone des OING/OSC. 
 
 

9h30 – 11h30 1 – Tour de table sur la situation politique et économique du Mali, les droits  
de l’Homme, la démocratie, l’éducation et le développement durable 
 

- Objectif : Partage d’informations – État des lieux de la situation au Mali 
 
 

11h30 – 11h45 Pause-café  
 
 

11h45 – 12h45 
 

2 – Identification des forces et faiblesses des organisations de la Société civile 
 
 

12h45 – 13h30 Restitution des travaux et discussion en plénière 
 
 

13h30 – 14h30 
 

Déjeuner  
 
 

14h30 – 15h30 3 – Quelle solidarité francophone à développer ? 
 
 

15h30 – 16h30 Restitution des travaux et discussion en plénière 
 
 

16h30 Fin des travaux  



8 
 

 
 

     
 

Rencontre de la Conférence francophone des  
OING/OSC avec la Société civile malienne 

 
Bamako (Mali), les 9 et 10 décembre 2013 

 
Liste des participants à la mission 

 
 

 
1. Monsieur Roger FERRARI, Président du Comité de suivi de la 8ème Conférence, Président 

du Carrefour syndical francophone pour l’éducation et la formation (CSFEF) 

2. Monsieur François CANTIER, Président de la Mission B, Président d’honneur d’Avocats 

sans frontières (ASF) 

3. Madame Aoua Carole CONGO BAMBARA, Présidente de la Mission C, Présidente de 

l’Association francophone internationale des directeurs d’établissements scolaires (AFIDES) 

4. Madame Marie-Martine YOBOL, Présidente de la mission D, Directrice du Service d’appui 

aux initiatives locales de développement (SAILD) 

5. Madame Valérie MEUNIER, Spécialiste de programme chargée des relations avec la 

Société civile, Organisation internationale de la Francophonie 

6. Madame Sylviane GAHNI, Assistante de programme, Organisation internationale de la 

Francophonie 
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Rencontre de la Conférence francophone  
des OING/OSC avec la Société civile malienne 

Bamako (Mali), les 9 et 10 décembre 2013 

 
Liste des ONG participantes 

 
1. Association pour la promotion des filles déscolarisées (APROFID)  

2. Association pour la recherche et le développement à la base (IWENE) 

3. Association des Jeunes pour le Développement endogène au Sahel (AJDES) 

4. Association Francophone Internationale des Directeurs d’Etablissements Scolaire / 

Association Malienne des Directeurs d’Etablissements Scolaires (AFIDES/AMADES) 

5. Association Malienne des Droits de l’Homme (AMDH) 

6. Avocat sans frontières Mali (ASF-Mali) 

7. Clinique juridique DEMESO 

8. Coalition des Organisations de la Société civile pour l’éducation pour tous (COSC-

EPT) 

9. Collectif des femmes du Mali (COFEM) 

10. Conseil national de la Société civile du Mali  

11. Développement des femmes africaines et de communication (FEMNET-Mali) 

12. École et instrument de la paix (EIP) 

13. Fédération des Collectifs d’ONG du Mali (FECONG Mali) 

14. Fédération Malienne des Associations des Thérapeutes Traditionnels et Herboristes 

(FEMATH) 

15. Fédération nationale des associations des parents d’élèves et d’étudiants du mali 

(FENAPEEM) 

16. Forum des organisations de la Société civile au Mali (FOSC) 

17. Forum des éducatrices africaines du Mali (FAWE-Mali) 

18. Groupe d’Action pour le Développement du Sahel au Mali (GADS-Mali) 

19. Réseau des Associations pour le Développement de l’Education au Mali (RASDEC-

Mali) 

20. Social alerte 

21. Syndicat National Education Culture (SNEC) 

22. Talent Plus 
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Rencontre de la Conférence francophone des OING  
avec la Société civile malienne 

 

9 et 10 décembre 2013, Bamako (Mali) 
 

Allocution de Madame Valérie Meunier,  
Spécialiste de programme chargée des relations avec la société civile à l’OIF 

 
 

Monsieur le Président,  

Madame et Monsieur les membres du Comité de suivi, 

Mesdames et Messieurs les représentants de la société civile, 

C’est un honneur et un grand plaisir pour nous d’être présentes aujourd’hui parmi vous et de représenter 

l’Organisation internationale de la Francophonie (OIF) dans le cadre de cette mission.  

Le 6 novembre dernier, le Conseil permanent de la Francophonie, qui réunit les représentants personnels 

des 77 chefs d’Etat et de gouvernement des pays de la Francophonie, adoptait une résolution prononçant 

la levée de la mesure de suspension de la participation du Mali aux instances de la Francophonie, 

mesure décidée suite au coup d’Etat de mars 2012.  

Les membres du CPF ont aussi demandé au Secrétaire général de la Francophonie, Son E cellence 

Monsieur Abdou Diouf, de poursuivre l’accompagnement de l’OIF aupr s des nouvelles autorités pour 

favoriser le retour complet   l’ordre constitutionnel, le rétablissement de la pai  et de la sécurité  sur 

l’ensemble du territoire ainsi que la réconciliation et l’unité  nationales, afin de répondre aux aspirations 

légitimes du peuple malien.  

Notre présence aujourd’hui   Bamako s’inscrit en ce sens, en phase avec le processus 

d’accompagnement que la Francophonie a poursuivi avec le Mali depuis la crise.  

Avant toute chose, je souhaiterais d’abord vous dire quelques mots rapides sur notre Organisation et sur 

la Conférence des OING.  

La Francophonie est d’abord constituée de femmes et d’hommes qui partagent une langue commune, le 
français. Elle est présente sur les cinq continents et concerne plus de 800 millions de personnes, dont 
220 millions de locuteurs de français.  
 
La Francophonie, c’est aussi une organisation multilatérale, l’OIF, qui réunit 77 Etats et gouvernements 

membres « ayant le français en partage », dont 31 appartiennent au continent africain.  

La Francophonie apporte à ses membres un appui dans l'élaboration ou la consolidation de leurs 
politiques et mène des actions de coopération multilatérale.  
 
Ses interventions sont structurées autour des quatre missions, qui sont :  

 la promotion de la langue française et de la diversité culturelle et linguistique ; 

 la promotion de la paix, de la démocratie et des droits de l'Homme ; 

 l'appui à l'éducation, la formation, l'enseignement supérieur et la recherche ; 

 le développement de la coopération au service du développement durable et de la solidarité. 
 

La mise en œuvre de ces missions int gre deu  dimensions transversales fondamentales que sont les 
femmes et les jeunes, acteurs clés pour le développement des pays francophones. 
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Pour enraciner ses actions sur le terrain, la Francophonie s’appuie également sur la Conférence des 
OING/OSC, qui réunit des organisations de la société civile à vocation internationale et ayant une 
compétence éprouvée dans l’une des quatre missions que je viens d’évoquer.  
 
Les organisations de la société civile sont ainsi, depuis de nombreuses années, des partenaires actifs de 
la Francophonie.  
 
67 Organisations internationales non gouvernementales (OING), Organisations non gouvernementales 
(ONG) et autres organismes de la société civile (OSC) sont actuellement accrédités auprès des instances 
de la Francophonie et se réunissent tous les deu  ans, en amont des Sommets des chefs d’État et de 
gouvernement.  
 
La prochaine Conférence des OING, qui se tiendra au Sénégal en juin prochain, aura notamment pour 
objectifs de permettre à la Société civile de se prononcer sur la thématique du prochain Sommet qui sera 
consacrée aux femmes et aux jeunes de la Francophonie, comme vecteurs de paix et acteurs du 
développement. Elle sera aussi l’occasion pour la Société civile de se prononcer sur le prochain cadre 
stratégique de la Francophonie et sur la programmation quadriennale qui en découle. 
 
Aujourd’hui, les membres du Comité de suivi de la Conférence des OING viennent s’enquérir, avec 
l’appui de l’OIF, de l’état de situation des organisations de la société civile malienne et évaluer les 
possibilités de la collaboration, suite à la réintégration de votre pays au sein de la Francophonie. 
 
L’OIF se réjouit du retour du Mali dans la grande famille francophone et portera une attention toute 
particulière aux résultats de vos travaux. 
 
Avant de céder la parole au Président Roger Ferrari, je forme le vœu que vos échanges d’aujourd’hui 

puissent mener à une coopération fructueuse entre les OING de la Conférence et la Société civile 

malienne et ainsi contribuer à solidifier les liens qui nous unissent entre francophones.  

Je vous remercie de votre attention. 
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Intervention de Monsieur Roger Ferrari 
Président de la Conférence francophone des OING de l’OIF 

Bamako les 9 et 10 décembre 2013 
 

Cher(e)s Collègues, 
 
Vous êtes peut-être étonné(e)s de cette initiative ? Qu’est-ce que c’est que cette Conférence des OING 
de l’Organisation Internationale de la Francophonie (OIF) dont vous n’avez certainement jamais entendu 
parler ? 
 
C’est une « institution » qui e iste depuis pas mal d’années et qui regroupe des OING (organisations 
internationales non gouvernementales) accréditées aupr s de l’OIF. 
 
Son rôle ?  
 
Disons qu’en théorie, il s’agit d’être la voi  de la société civile francophone dans l’OIF…compliqué car 
l’OIF est une organisation multilatérale composée d’États …dont beaucoup n’apprécient gu re 
l’indépendance et certaines vérités portées par la société civile. 
 
L’autre fonction, c’est d’organiser l’année du Sommet des chefs d’Etats et de gouvernements une 
conférence qui s’adressera au Sommet. E ercice moyennement satisfaisant lorsque l’on sait que cette 
conférence représente très imparfaitement la société civile francophone. 
 
Alors pourquoi cette rencontre avec la société civile malienne ? 
D’abord il y eu les év nements que vous avez vécus. 
 
Ensuite parce que l’ancrage de terrain est indispensable pour qui se revendique de la société civile. 
 
Enfin parce que, comme toujours dans une situation du type Mali, tout le monde s’entend pour dire que la 
société civile est incontournable. 
Le dire est une chose, le faire en est une autre bien peu ou bien mal partagée. 
 
Alors nous, Comité de suivi de la conférence des OING de l’OIF, nous avons souhaité manifester notre 
solidarité.  
C’est le sens de cette rencontre. 
 
Les représentants du Comité de suivi sont d’abord l  pour vous écouter. Qui mieu  que vous connaît la 
situation sociale et écologique du pays, les questions liées   la démocratie et au  droits de l’Homme ainsi 
que la situation de l’éducation apr s les crises que vous avez connues et dans la situation actuelle. 
 
Nous sommes   l’écoute. Nous rendrons compte au  organisations de la conférence et   l’OIF des 
problèmes que vous rencontrez et des solutions que vous proposez. 
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De la rencontre AFIDES /AMADES  

Le lendemain de la rencontre de la Conférence francophone des OING avec la Société civile 
malienne c’est à dire le 11 décembre 2013, s’est tenu une rencontre de travail qui a réuni les 
membres de la section Malienne de l’AFIDES,  l’association malienne des directeurs d’établissements 
scolaires,  et la présidente du réseau africain de l’AFIDES, Mme Aoua C. BAMBARA, au groupe scolaire 
Omar BA, dans les locaux du lycée technique du même nom. La rencontre a été convoquée par le 
président de la section malienne, M. Sadia Keita. Elle a permis de revenir sur le colloque de 
Ouagadougou, de parler d’AFIDES Afrique et de présenter les activités menées depuis le colloque par la 
section nationale AFIDES Mali. Au nombre des activités menées, le président Sadia Keita a fait état de la 
tournée effectuée par les membres du conseil d’administration de sa section nationale dans le pays 
pour rencontrer, écouter et encourager les collègues chefs d’établissements scolaires, les enseignants et 
les apprenants. Il a ainsi pu toucher du doigt les réalités de terrain, notamment dans la région Nord du 
Mali où des écoles sont toujours fermées. M. Keita a aussi fait état de l’écoute dont bénéficie 
l’association auprès du ministre malien de l’éducation. Avec la feuille de route qu’ils ont élaborée, M. 
Keita et son équipe travaillent à atteindre les objectifs qu’ils se sont fixés, notamment la formation des 
directeurs en planification et gestion financière, en gestion des ressources humaines et en plaidoyer. La 
section malienne se félicite des perspectives de collaboration qui lui sont offertes par les autorités 
éducatives du Mali et a renouvelé son engagement à travailler à mériter cette marque de confiance des 
autorités et celle des collègues chefs d’établissements membre de l’AMADES / AFIDES Mali. La 
rencontre d’échange a été suivie d’une visite des sections maternelle, primaire et secondaire du groupe 
scolaire Omar Ba et d’un repas convivial. Les deux parties se sont réjouies des échanges qui ont permis 
de lever des zones d’ombre pour repartir avec un souffle nouveau.  
 
 
 

Fait à Bamako le 11 décembre 2013. 
 
 
 
 
 

Aoua Carole BAMBARA 
 

 


